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136 LE SOLDAT SUISSE 1940

Le coin du sourire
t/n pionra'er-iéZégraphisie procède à

Za répara/Zo« d'ana Zigne ZéZépboaZqae
aérienne; Zes jambes garnies de cer-
cZes, ZZ esi en Zrain de grimper au
La«/ d'un poieau.

Passe un camarade;
— Dis donc, Zà-ZiauiZ ZZ va Zaire

beaa demain. VoiZà Zes singes aui
grimpeni/

— C'esi pas iani ceriain, répond
noire pionnier, ZZ y a des Zimaces aui
se iraineni encore à Zerre...

*
7Zs soni «ombreux ceux de nos soi-

dais aai n'oni pas craini de convoZer
en jas/es noces en pleine mo&iZisaiion.

L'un d'eux vieni précisémeni de passer devani Monsieur Ze

Maire avec sa jeune épouse. Au soriir de Za mairie, de nom-
breax camarades en uni/ormes Zormeni Za Laie ei rendeni Zes

honneurs. Au passage du coriège nupiiaZ une jeune ZiZZe, dans
Ze puZdic, remarque:

— OueZZe veinarde, de se marier mZZZ/aZremeui/
AZors, un des soidais, Zaisani Za Laie, de Zui répondre Ze

pZus geniimeni du monde:
— MademoiseZZe, prenez paiience, voire iour ne iardera pas;

car nous sommes deux cenis dans Ze LaiaiZZon à avoir pris Za

résoZuiion de nous marier dans ceiie viZZe si accueiZZanie.'
Les soZdais se mireni à rire, ei Za jeune ZiZZe à rougir...

*
Peux soZdais soni à Z'um'aue Zoniaine du hameau en Zrain

de Zaire Zeur ioiZeiie. Sur Ze reLord de pierre, savons de ioi-
Zeiie ei savons à barbe soni aZignés.

Passe un iroupeau de vaches. Ei, ioui à coup, Zes deux
/Zommes s'apercoiveni pue Zeurs savons oni disparu, mani/esie-
meni avaZés par Ze bé/aZZ.

Pic/ioud prend Za chose du bon cô/é:
— Pemain, j'irai assisier à Za iraiie. Ce sera iniéressani.

Ei puis Ze cLocoZai sera pZus mousseux que d'habi/Hde .../
*

Les nuiis au canionnemeni ne soni pas ioujours siZencieuses,
Zes ron/Zeurs en soni Ze /Zéau ei chaque compagnie a, héZas/
des champions dans ceiie spéciaZiié.

A eux dédié ce poème vengeur:
Parmi Zes iénèbres Zourdes
Où Za paiZZe bruisse un peu,
C'esi Ze re/Zei d'une gourde
Sous Za Zampe au papier bZeu.

QueZ esi soudain dans Z'obscur
Pecoin, où un corps esi Zas,
Ceiie sorie de murmure?
On dormeur donne Ze Za.

Mais, Zas/ sa /Zuie accordée.
Voici Ze son du irombZon,
Le ron/Zemeni d'une armée.
Le grognemeni du cochon.
Ei d'un peu parioui, suaves.
Pes hauibois oni répondu,
C'esi un giganiespue ociave.
On dépZorabZe chahui.
La /an/are se déchaîne.
On gargouiZZis nous rend fous.
MorbZeu/ c/u'on a de Za peine
A sommeiZZer ioui son saoùZ.

Le prétexte orcZrnaire de ceux gui /out Ze ïiiaZ/ieur
des autres, est gu'iZs oeuZeut Zeur Z>ien. Vauvenargues.

7Z est Z>eau (Z'a/j/>Zau(Zir aux foeZZes actions, mais Ze

/aire eu /ace des mauvaises est digne d'un trompeur et
d'un /ourije. Démocrite.

La vie n'est qu'un Zong comZ»at, où Zes Zto7?rmes se
disputent viveznent Za gZoire, Zes pZaisirs, Z'autorité et
Zes richesses. Vauvenargues.

Les grands hommes entreprennent Zes grandes c/ioses
parce gu'eZZes sont grandes; et Zes /ous parce gu'iZs Zes
croient /aciZes. Vauvenargues.

Pc//r 5e ^/5/re/>e ee eae/eeee/weei
Réponses aux problèmes posés

dans le N° précédent:
Les trois Grâces et les neuf Muses. Comme chaque déesse

possède, après le partage, le même nombre de pommes, c'est
que le nombre total des pommes est un multiple de 12, mais
chaque Grâce avait, à l'origine, le même nombre de pommes,
ce nombre est un multiple de 3.

Dans ces conditions, on voit que 12 constitue une solution
ainsi que tout multiple de 12.

Si les Grâces ont chacune 12 pommes, elles en conserveront
chacune 3 et en donneront 27 aux Muses, chacune de ces der-
nières en aura également 3.

Si les Grâces ont chacune 12 pommes, elles en conserveront
chacune 6 et en donneront 54 aux Muses, chacune de ces
dernières en aura également 6, etc.

*
Chacun son écot. Si on ne réfléchit pas, l'on serait tenté

de dire que la première personne touchera 5 fr. et la deuxième
3 fr. Cette réponse serait inexacte.

La troisième personne payant 8 fr., le repas coûte donc
24 francs.

24 fr
Chaque plat coûte ——- 3 fr.

O

La première personne a donné 3 fr. X 5 15 fr., il lui
revient donc 7 fr.

La seconde a donné 3 fr. X 3 9 fr., il lui revient donc
1 franc.

*
Les dix points. Voici la seule manière de recouvrir les dix

points par quatre lignes droites sans que le crayon ou la
plume quitte le papier:

L'apprentï-pïloie :

Alors!... Je dois monter là-dedans?
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